
Épiciers

Clairac et ses commerces

Comme leur nom le disait, ces commerces nous conduisaient
dans le monde mystérieux des épices venues d’ailleurs, grâce
aux « denrées coloniales ». La mondialisation n’était pas encore
là et pourtant les régimes de bananes accrochés à la poutre du
magasin faisaient autant voyager qu’un documentaire « vu à la
télé »…
Et parfois même, l’épicier vendait de l’essence dont la couleur
rose montait et descendait dans les vases au rythme des coups
actionnés de la pompe.

En 1961, Bessous, rue Jean-Jaurès

Place Serres, chez
Lassarrade, festival de
Bouillon Kub et de plaques
émaillées ; quelques années
plus tard, Laval le
remplacera.
Dans les années 60, M.
Delbonnel était coiffeur dans
la partie gauche, et Mme
Delbonnel modiste à droite !

Que ne trouvait-on pas 
chez Tichit, rue 

Gambetta ? Fruits, 
primeurs, mercerie, 
quincaillerie, vins à 

emporter nous annonce 
leur pochette… mais 
que d’autres trésors 

encore !

Place Viçose, Girou, qui déménagea en 1909 
route d’Aiguillon, avant de devenir Arcas.

Place Serres : La 
Ruche méridionale, 
la boulangerie 
Lajoie et l’épicerie 
Coustet

À Longueville, 
l’ancienne épicerie 
Ourcival, devenue 
l’enseigne Codec.

Rue Gambetta, 
épicerie Raynal


